
  

 

MOISSAC -BELLEVUE  

Un village varois authentique 
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Moissac-Bellevue est une commune 

française située dans le département du 

Var, en région Sud Provence-Alpes-

Côte-dõAzur à mi-chemin entre Aups et 

Régusse.  

 

Le village, dõune superficie de 20,59kmİ 

sõ®tage entre 430m et 982m. Le centre 

ancien domine à 579m, une riche plaine 

agricole encadrée au nord par les 

collines du Deffends et au sud par la 

forêt de Pelenc. 

 

La commune est peuplée de 298 

habitants (INSEE 2021) et bénéficie d'un 

climat méditerranéen tempéré chaud.  

 

Moissac se dit « Mouissa » en 

provençal. 
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Présentation 

Venir à Moissac :  

- Autoroute A8, sorties Le Muy ou Saint-

Maximin la Sainte-Baume. 

- Train : Gare des Arcs / Draguignan 

- Aéroports : Marseille, Nice ou Hyères. 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Commune_(France)
https://fr.wikipedia.org/wiki/Commune_(France)
https://fr.wikipedia.org/wiki/D%C3%A9partement_fran%C3%A7ais
https://fr.wikipedia.org/wiki/Var_(d%C3%A9partement)
https://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9gion_fran%C3%A7aise
https://fr.wikipedia.org/wiki/Provence-Alpes-C%C3%B4te_d%E2%80%99Azur
https://fr.wikipedia.org/wiki/Provence-Alpes-C%C3%B4te_d%E2%80%99Azur
https://fr.wikipedia.org/wiki/Aups
https://fr.wikipedia.org/wiki/R%C3%A9gusse
https://fr.wikipedia.org/wiki/Climat_m%C3%A9diterran%C3%A9en
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Village perché, typique du Haut-Var, Moissac-Bellevue 

est entour® dõun bel ®crin bois® et tire ses origines de 

lõ®poque romaine. Anciennement, les terres apparte-

naient ¨ la famille de Blacas dõAups, puis ¨ la maison de 

Coriolis. Sa situation remarquable en fait une place 

forte dès le XIème siècle.  

Son nom composé, décidé par le préfet du Var en 1939 

pour éviter toute confusion avec un autre Moissac du 

sud-ouest (Tarn et Garonne), est dû à la superbe vue 

quõil offre sur les massifs des Maures et de la Sainte 

Baume. Le village fait partie du Parc naturel régional du 

Verdon depuis sa création en 1997 et de la communau-

té de communes Lacs et Gorges du Verdon depuis 

2014. 

Parcouru dõ®troites ruelles domin®es par le campanile 

(XIXème) et lõ®glise (XVIIème), il compte quelques bâti-

ments des XVIème et XVIIème. Un peu ¨ lõext®rieur se 

dressent la chapelle XIème / XIIème ainsi que le pigeonnier 

et le château (XVIIème) deux édifices privés remarqua-

blement restaurés.  
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Histoire 
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https://fr.wikipedia.org/wiki/Blasonnement
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 Circuit touristique 
Au départ de la fontaine, nous vous proposons ce circuit touristique afin de dé-

couvrir Moissac-Bellevue au gré des ruelles médiévales du village. Certaines mai-

sons présentent encore les fenêtres à meneaux (façades du Bistrot et de la mai-

son sur la gauche) et les vielles portes de jadis. 

Pour la balade dans le village, suivez les numéros des éléments du patrimoine et 

retrouvez les détails avec les pages 5 à 10 de ce livret. 
Difficulté : certaines rues montantes et quelques escaliers        Bonne balade !  Temps estimé  
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La fontaine  
Au milieu du XIXème, Moissac-Bellevue comptait au total 

260 habitants, dont 200 au cïur m°me du village. Mais 

l'eau manquait et les habitants devaient s'approvisionner à 

la "font vièio" (la fontaine vieille), située au bas du village, à 

600 mètres, puis à la "font novo" (la nouvelle fontaine)  

située plus haut mais à sec en été.  

En 1860, la municipalit® d®cide lõachat dõune source pr¯s 

de Vérignon, la source des Gypières, sur le territoire de la 

commune dõAups ¨ 11 km, ainsi que la construction dõune 

fontaine dans le village. Les travaux de canalisation et la 

construction de la fontaine furent terminés en 1875. Le 

montant des travaux ruina les finances communales et il 

fallut vendre lõimmense for°t du Pelenc (880 hectares) ¨ 

lõEtat pour couvrir les dettes. 

 

 
 

Le lavoir sous le Cours  
Depuis sa construction en 1878, il est alimenté par la sur-

verse de la fontaine. A lõ®poque, lõeau ®tait destin®e bien 

s¾r au lavage du linge, mais aussi ¨ lõalimentation des jardins 

situés en contrebas par un système de canaux. 

 

 

 

Le coq 
Jusquõaux ann®es 80, la route principale passait par le vil-

lage et était donc à double sens. Lors de la construction du 

barrage de Sainte-Croix (1970-1975), les camions traver-

saient Moissac. Lõun dõeux, en revenant du Verdon, finit sa 

course dans le Monument aux Morts. La colonne se brisa 

et le coq (en fonte) sõenvola pour atterrir ¨ c¹t® dõune la-

vandière qui lavait son linge. Durant la nuit, le coq disparut. 

Il fut remplacé par un coq en acier qui, à son tour 

« sõenvola è la veille de No±l. Lõactuel coq en c®ramique a  

été offert par nos artisans de la Célestine en juin 2015. 
 

 

Le panneau 
Le panneau de circulation est ant®rieur ¨ lõaccident relat® 

plus haut. On peut apprécier le message et remarquer la 

technique de gravure qui date de fin XIXème - début XXème. 
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Patrimoine 
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La citerne  
Une citerne était un aménagement souterrain destiné à la 

collecte des eaux de pluie et à leur rétention afin d'en per-

mettre une utilisation régulière, bien souvent domestique, 

ou à une exploitation plus exceptionnelle en cas de séche-

resse ou d'incendie. Celle-ci ®tait dot®e dõune fontaine et 

nõest plus en fonctionnement de nos jours. 

 
 

 

La tour de lõhorloge 
Pr®vue initialement ¨ c¹t® de lõ®glise, pour servir ¨ la fois 

de clocher et dõhorloge, cette tour fut finalement cons-

truite au milieu du village en 1816. Le campanile, quant à 

lui, fut exécuté par un ferronnier de Draguignan. Le mot 

« campanile » vient de « campana » en latin ou en proven-
çal et signifie « cloche è, cõest donc la structure qui sou-

tient les cloches. Jusquõ¨ la fin du XIXème siècle, il était de 

tradition dõaccueillir les vagabonds et pauvres h¯res dans 

les villages. Ceux-ci logeaient dans cette tour et recevaient 

un secours alimentaire. Suite aux plaintes des habitants, cet 

hébergement fut supprimé en 1904.  

Jusquõen 1979, lõhorloge ®tait remont®e m®caniquement 

par lõemploy® municipal. 

 

 

 

 

 

 

Le moulin  
Situé sur le chemin qui mène à la chapelle, ce bâtiment 

semble correspondre aux ruines dõun moulin ¨ bl® de type 

provençal. Pays du vent et pays du blé, la Provence compte 

de nombreux moulins à vent introduits par les Croisés de 

retour de Terre Sainte. 

La commune espère pouvoir restaurer cet édifice. 
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https://fr.wikipedia.org/wiki/Eaux_de_pluie
https://fr.wikipedia.org/wiki/S%C3%A9cheresse
https://fr.wikipedia.org/wiki/S%C3%A9cheresse
http://www.provence7.com/portails/couleurs/provence-rouge/croises/
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Patrimoine 

 

 

La chapelle  
Située sur un promontoire avec une magnifique vue sur la 

plaine (table dõorientation), la chapelle Notre-Dame-de-la-

Roque est typiquement dõ®poque cistercienne, probable-

ment du XI/XIIème siècle. De style roman, elle arbore un 

mur-clocher en façade et des voûtes en arc en plein cintre. 

Le chïur, lõabside et la nef sont recouverts dõun toit de 

pierre. A lõissue de la messe, lõescalier monumental permet 

aux fidèles de remonter vers la lumière. Des sépultures de 

plusieurs religieux et de notables (père et fils Ricard) se 

trouvent sous le sol dallé. La chapelle, rénovée en 1980, 

est toujours consacr®e et a gard® sa pierre dõautel malgr® 

de nombreux pillages, dõo½ lõabsence de mobilier et dõob-

jets précieux. Un office religieux y est célébré au moment 

de lõAssomption. Elle peut °tre visit®e lors des Journ®es du 
patrimoine. 
 

 

 

 

Le presbytère (privé)  
Bâtiment du XVIIème siècle, le presbytère a été restauré en 

1857. Il sera mis en location en 1908 pour un loyer de    

20 F/an. La maison était composée de 4 pièces dont 2 habi-

tables, dõune ®curie et dõun petit jardin.  

En 1960, lõancien presbyt¯re et le jardin seront vendus au 

prix de 5000 F nouveaux à M. DE CONTADES (ancêtres 

des actuels propriétaires). 
 

 

 

 

 

Le jardinet  
Situ® ¨ c¹t® de lõ®glise, le jardinet fut le 1er cimetière de 

Moissac. Il sera fermé le 3 mars 1810 par ordre du Procu-
reur général du Parlement sous ces termes : « Attendu 

quõil nõest point ¨ la distance par la d®claration du Roi et 

pourrait occasionner des maladies par des infections cada-

véreuses et porter le plus grand préjudice aux habitants de 

ce lieu ». Le nouveau cimetière sera ouvert le même jour. 

Il est depuis lui-m°me devenu lõancien cimeti¯re.  
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Lõ®glise Saint-Joseph et son clocher  
En mauvais ®tat en 1812, le conseil municipal de lõ®poque 

proposa de faire construire un nouveau clocher destiné à 

sonner les offices et les heures comme une horloge. Le 

projet fut approuv® par le minist¯re de lõInt®rieur, mais les 

habitants nõ®taient pas dõaccord, estimant lõhorloge situ®e 

trop loin du village. Le temps passa, le clocher tomba en 

ruines et les offices furent sonnés avec une petite clochette 

à travers les rues. En 1837, les travaux furent effectués et 

le conseil municipal d®cida dõacheter une nouvelle cloche 

pesant 540 kg et sonnant à la volée. En 1967, le clocher 

connut de nouvelles r®parations et en 1991, lõ®lectrification 

des cloches permit la s®curisation du b©timent par lõarr°t 

du mouvement de balancement. 
 

 

 

 

Lõ®glise date probablement du XVIIème siècle. Les premiers 

écrits remontent à 1656, mais on ne sait pas si elle fut 

construite sur un ancien édifice. Des travaux de rénovation 

à différentes époques ont permis de lui faire traverser le 

temps. Elle comportait initialement trois autels et une 

porte dõentr®e en tambour supprim®e par la suite. Il en fut 
de m°me pour lõautel c¹t® est. Sous le sol, on retrouve des 

sépultures de religieux : le curé Louis ROUX enterré de-

vant lõautel et Andr® ARNOUX, vicaire de la paroisse. En 

1735, lõautorisation est donn®e de faire une ouverture 

pour la construction dõune chapelle.  

 

 

 
 

 

Lavoir et chêne  
Comme son « cousin » du Cours, le lavoir date du XIXème, 

est alimenté par la surverse de la fontaine et servait autre-

fois au lavage et ¨ lõarrosage. Chaque propri®taire avait un 

bassin quõil pouvait remplir ¨ sa guise et avoir de lõeau ¨ 

tout moment.  

Continuez jusquõau milieu du chemin de la Croix Vieille et 

découvrez un chêne vert classé remarquable par sa taille. 
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